
40 jours avec saint Luc 
Parcours paroissial pour le Carême 



Un parcours paroissial 

Ensemble, pendant le Carême, nous voulons nous 

mettre en route et nous laisser transformer par la 

puissance de la Parole de Dieu.  

Chaque jour, un temps de lecture priante de 

l’Évangile selon saint Luc est proposé ; chaque 

semaine, une rencontre en petit groupe (au sein de 

JET pour les étudiants, à domicile pour les autres) 

permettra de se soutenir mutuellement et de grandir 

dans la fraternité missionnaire. 



Un livret conçu pour vous 

Vous tenez entre vos mains le livret qui vous 

accompagnera jour après jour. 

– Les ascèses. Vous trouverez ci-dessous une 

explication des ascèses destinées à purifier nos sens 

et à vivre l’instant présent, afin d’écouter et 

rencontrer Dieu. En 3e de couverture, un tableau 

vous permettra d’évaluer la tenue de vos petites 

décisions. 

– La lecture priante de l’Évangile. Chaque jour, 

vous trouverez les versets à lire dans l’Évangile et, 

pour vous aider à l’intériorisation, une méditation. 

En 2e de couverture, vous est proposé un mode 

d’emploi pour ce temps de lecture priante (lectio). 



Des ascèses à la Parole… 
Pourquoi les ascèses ? 
Nous ne pouvons pas partir dans un désert comme le 

Christ pendant les quarante jours de sa tentation. 

Mais avec Lui, nous pouvons « désertifier » notre 

vie, la rendre plus dépouillée. Pas pour souffrir. Pas 

pour devenir meilleurs selon nos plans. Mais pour 

compter moins sur nos compensations du quotidien,  

et comme Lui, plus sur la présence du Père dans nos 

vies. 

Les ascèses nous révèleront peut-être que notre 

apparent équilibre au quotidien tient beaucoup aux 

petits conforts de tous les jours. Nous aurons du mal 

à nous priver de ces petites choses. Tant mieux ! 

Chaque difficulté rencontrée sera une occasion de 

dire à Dieu : « Je voudrais compter davantage sur toi, 

viens à mon secours et prends pitié de moi ! » 



Quelles ascèses ? 
Comme disait saint Antoine le Grand, « celui qui est 

établi au désert est débarrassé de trois guerres : 

l’ouïe, la parole et la vue. Il n’en reste plus qu’une 

seule, la guerre du cœur. » Pour aller au désert et y 

rencontrer Dieu, nous te proposons de choisir au 

moins deux ascèses dans la liste qui suit et d’essayer 

de les tenir pendant le Carême. Le dimanche, tu 

pourras en mettre une en suspens pour célébrer la 

joie du dimanche. 
Les ascèses proposées sont  :

! pas d’alcool !  "  — pour le goût 

! douche froide #  $  — pour le toucher 

! pas d’écrans récréatifs (réseaux sociaux, séries, 
jeux vidéo, TV) %  — pour la vue 

! pas d’écouteurs (la musique, oui, mais pas pour 
s’isoler du monde) !  &  — pour l’ouïe 

! une ascèse qui corresponde à tes besoins 

Chaque jour, tu pourras cocher à la fin du carnet les 

ascèses que tu auras tenues. Cela te permettra de 

faire le point. Et ne te désole pas si certains jours, tu 

n’y arrives pas ! C’est normal ! Transforme tes ratés 

en occasion de prier. 

Les ascèses pour la Parole
Jésus part au désert pour rencontrer son Père et lui 

présenter toute notre humanité. C’est pour lui le 

temps de la Parole, c’est avec la Parole, et seulement 

elle, qu’il répond aux tentations.  

Tu pars dans le désert des ascèses, mais tu n’es pas 

centré sur toi. Tu pars t’exposer à la Parole, par la 

lecture continue de l’évangile selon saint Luc. La 

Parole de Dieu va te transformer. Sois-en sûr. Elle 

est l’unique objectif de ce carême, puisqu’elle nous 

conduit à Dieu. 



Le parcours 
jour après jour 



Mercredi 5 mars 
!éophile, l’ami de Dieu, c’est toi 
Luc 1, 1-4 

Saint Luc écrit à #éophile, un personnage fictif 

dans lequel chacun peut se reconnaître. Peux-tu te 

rendre compte de la force de ce détail ? #éophile 

signifie « aimé de Dieu » et aussi « ami de Dieu ». Et 

saint Luc s’adresse à toi avec ce titre qui te va comme 

un gant. Prends le temps maintenant de faire 

mémoire de cet amour. Quand as-tu fait une 

expérience personnelle d’être aimé par Dieu ? As-tu 

déjà dit à Dieu : « Je t’aime, je t’aime pour de vrai » ? 

Dans quelles circonstances lui as-tu dit cela ? 

Père Jean-Baptiste 

Ce que je retiens de ma lectio de Luc  



Jeudi 6 mars 
Les annonciations au commencement et 
le prophète Jean 
Luc 1, 5-80 

La différence entre Zacharie et la Vierge Marie ? Le 

premier se concentre sur ce qu’il voit, alors que 

Marie est tout entière à ce qu’elle entend. Soyons 

honnêtes : on aime voir pour faire le tour des choses, 

parce qu’on aime maîtriser. Mais celui qui décide de 

se mettre à l’écoute dépend entièrement de la parole 

qu’il reçoit. Aujourd’hui, quand tu écoutes la Parole 

de Dieu, fais-toi capacité, fais-toi accueil, sans 

attente en particulier, sans autre désir que d’entendre 

ce que Dieu veut te dire. 

Père Jean-Baptiste 

Ce que je retiens de ma lectio de Luc  



Vendredi 7 mars 
L’enfance de Jésus 
Luc 2, 1-52 

Tu trouves bizarre de méditer sur la Nativité au 

début du Carême ? Souviens-toi que la crèche, la 

mangeoire, c’est l’endroit où la nourriture est 

disposée pour qu’elle soit mangée, mâchée, 

transformée. Jésus se met dans cet endroit précis. Sa 

naissance est déjà une annonce de l’Eucharistie et de 

la Passion. Voilà son commencement. Et toi, 

aujourd’hui, fais mémoire des commencements de ta 

vie spirituelle. Quand ta vie avec Dieu a-t-elle 

commencé ? Quelles ont été les premières grâces de 

ta vie ? 

Père Jean-Baptiste 

Ce que je retiens de ma lectio de Luc  



Samedi 8 mars 
Jean le Baptiste prépare le chemin 
Luc 3, 1-38 

“Engeance de vipères”, c’est-à-dire : vous tous qui 

sortez du péché originel, qui avez part à ce mal 

radical qui vous tord les boyaux ! Difficile de se 

reconnaître dans une telle interpellation, mais le 

Baptiste dit vrai. Aujourd’hui, réfléchis à ce qui en 

toi, dans tes réactions et tes replis, est le fruit du 

péché originel, ce qui est disharmonieux, ce qui 

sonne faux malgré ta bonne volonté, et qui sort de toi 

avec le travail des ascèses. Transforme tout cela en 

un cri priant vers le Sauveur. 

Père Jean-Baptiste 

Ce que je retiens de ma lectio de Luc  



Dimanche 9 mars 
Jésus victorieux dans la tentation 
Luc 4, 1-15 

Jésus ne mange rien. Il se prive d’un appui normal 

pour ne dépendre que de son Père. Toi aussi, tu as 

choisi des ascèses pour que ta vie s’appuie moins sur 

les bons conforts humains, et davantage sur Dieu. 

Évidemment, le combat spirituel s’exacerbe. Les 

pensées sont envahissantes. Le démon se faufile 

jusqu’à toi. Suis la méthode de Jésus : il ne s’adresse 

jamais au tentateur pour ne pas entrer en tentation. 

Toute sa réponse, c’est l’écoute et la proclamation de 

la Parole. Toi aussi, écoute et proclame. 

Père Jean-Baptiste 

Ce que je retiens de ma lectio de Luc  



Lundi 10 mars 
Les premiers disciples de Jésus 
Luc 4, 16–5, 11 

Jésus est le « Messie » promis, celui sur lequel 

repose l’Esprit et qui porte la Bonne Nouvelle du 

salut à ceux qui l’espèrent. Devant Lui, des cœurs 

peuvent s’endurcir et des démons s’agiter, mais sa 

Parole continue de porter guérison et libération. 

Devant la quantité de poissons capturés après un 

douloureux échec, Pierre reconnaît qu’en Jésus, Dieu 

est à l’œuvre : « Éloigne-toi de moi, Seigneur, car je 

suis un homme pécheur ! » Il n’a pas encore compris 

que Jésus veut au contraire s’approcher du pécheur. 

Présente aujourd’hui à Jésus un échec ou un péché 

en lui demandant de s’en approcher. 

Père Emmanuel 

Ce que je retiens de ma lectio de Luc  



Mardi 11 mars 
Premiers signes et controverses 
Luc 5, 12–6, 11 

Comme la lèpre, le péché nous ronge, il défigure en 

nous l’image de Dieu et est contagieux. Pierre 

demandait à Jésus de s’éloigner, mais lépreux supplie 

Jésus : « Si tu le veux, tu peux me purifier ». Voilà 

que le Maître étend la main, touche le lépreux ; 

celui-ci s’en trouve purifié, mais Jésus en paie le 

prix : il se retire dans les lieux déserts ; il est donc 

devenu lépreux. Sur la Croix, il porte notre péché. « 

Tes péchés te sont pardonnés », « Quitte ta situation 

de péché et suis-moi », « Étends la main et travaille à 

nouveau », dit Jésus à ses interlocuteurs. Quelle 

parole gardes-tu aujourd’hui ? 

Père Emmanuel 

Ce que je retiens de ma lectio de Luc  



Mercredi 12 mars 
Appel des Douze, sermon sur la plaine 
Luc 6, 12-49 

Dans un long dialogue intime avec son Père, Jésus 

choisit les douze apôtres, fondations du Peuple de 

Dieu renouvelé. À ceux qui ont déjà fait l’expérience 

de la Parole de salut qui guérit et libère, Jésus révèle 

à présent un secret : « Heureux, vous les pauvres… » 

En accueillant le Royaume de Dieu qui leur est 

annoncé, les pauvres peuvent goûter une joie 

singulière ; ils peuvent constater que leur cœur est 

transformé, rendu capable d’aimer gratuitement et 

généreusement comme le Père. Aujourd’hui, je 

demande la grâce de Dieu pour poser un petit acte 

de charité… un peu fou. 

Père Emmanuel 

Ce que je retiens de ma lectio de Luc  



Jeudi 13 mars 
Jésus se révèle comme maître de la vie 
Luc 7, 1-50 

« Seigneur, je ne suis pas digne de te recevoir. » À 

chaque messe nous reprenons les mots du centurion, 

au moment où nous nous approchons du Corps du 

Ressuscité qui a le pouvoir de redonner la vie à nos 

corps mortels (cf. Rm 8, 11). Jean-Baptiste imaginait 

peut-être que le Christ ferait périr les pécheurs dans 

le feu, mais voilà que Celui-ci, avec douceur, cherche 

à provoquer notre amour pour nous arracher à la 

mort. Certains refusent, mais une prostituée nous 

montre le chemin. Toi, avec ton corps et ton âme, 

avec des gestes et des mots simples, exprime ton 

amour pour Jésus et tu auras la vie. 

Père Emmanuel 

Ce que je retiens de ma lectio de Luc  



Vendredi 14 mars 
Écouter Jésus et entrer dans sa famille 
Luc 8, 1-21 

Inlassablement le Christ sème la Parole. Il me 

revient de veiller à la qualité de la terre de mon 

jardin intérieur pour que la Parole de Dieu puisse s’y 

enraciner, grandir et porter du fruit. Hélas, trop 

souvent, ce dynamisme rencontre des obstacles. 

Avec Marie, il s’agit d’accueillir la Parole de Dieu, 

sans discuter, sans retard, afin qu’elle prenne chair 

en moi. Aujourd’hui, je demande la grâce d’un « 

cœur qui écoute » (1 Rois 3, 9) et j’obéis aux motions 

de l’Esprit. Alors je serai pour Jésus non seulement 

un frère ou une sœur, mais une mère, lui offrant 

comme une « humanité de surcroît ». 

Père Emmanuel 

Ce que je retiens de ma lectio de Luc  



Samedi 15 mars 
Jésus est reconnu comme Messie par les 
Apôtres 
Luc 8, 22–9, 27 

Qui est-il donc celui-là ? Qui est-il s’il commande à la 

mer et au vent, s’il peut expulser des démons et 

rendre à l’homme toute sa dignité, guérir la femme 

blessée au plus intime, redonner vie à l’enfant ? Qui 

est-il ? Plusieurs manières de répondre. Pour que ses 

Apôtres apportent une réponse incarnée, Jésus les 

envoie annoncer le Royaume avec des consignes 

déconcertantes. Rappelle-toi ce que tu as vécu avec 

Lui. Quelle est ta réponse personnelle et authentique 

à la question qu’il te pose personnellement : « Pour 

toi, qui suis-je ? » 

Morgane Bonnardel, consacrée, à JET 

Ce que je retiens de ma lectio de Luc  



Dimanche 16 mars 
La transfiguration de Jésus 
Luc 9, 26-50  

Et voilà que le Père répond lui aussi à cette question. 

Pierre, Jean et Jacques, déjà témoins de la 

« résurrection » de la fille de Jaïre, sont invités à voir 

le Royaume de Dieu. Aujourd’hui, c’est dans la 

gloire de la transfiguration ; dans quelques semaines, 

ce sera dans le jardin des Oliviers. Toi qui marches 

avec le Fils de Dieu depuis plusieurs chapitres, 

« heureux es-tu d’être là ». Écoute le Père te parler 

de Jésus, accueille l’Esprit Saint et goûte ce moment 

où Jésus t’invite à voir sa gloire. 

Morgane Bonnardel, consacrée, à JET 

Ce que je retiens de ma lectio de Luc  



Lundi 17 mars 
Comment suivre Jésus ? 
Luc 9, 51–10, 24 

Jésus avance le visage déterminé. Il vient annoncer le 

Royaume et sauver les hommes. À deux reprises, il 

dit que cela ne se fera pas sans rencontrer le rejet, la 

souffrance, la mort. Il est déterminé à aimer jusqu’au 

bout. Pourtant, cette détermination n’est pas 

violente, elle est exigeante. Exigeante douceur de 

respecter la liberté de ceux que nous rencontrons, 

d’accueillir le rejet de ceux vers qui nous allons. 

Jésus apporte la paix et fait de ses disciples des 

messagers de cette paix du Royaume qui vient. Là, 

Dieu révèle aux tout-petits le secret de la vraie joie :  

Dieu se fait proche ! 

Morgane Bonnardel, consacrée, à JET 

Ce que je retiens de ma lectio de Luc  



Mardi 18 mars 
Le prochain, Jésus et le disciple 
Luc 10, 25-42 

Dieu fait de nous son prochain. Il est saisi de 

compassion lorsqu’il nous voit, tombés aux mains de 

ce qui nous détruit. En Jésus, la compassion de Dieu 

est concrète envers chacun de nous. Saisi de pitié, il 

vient nous donner la vie éternelle. Alors, héritière, 

hér i t ier du Royaume, comment v is - tu ce 

commandement de l’amour de Dieu avec tout ton 

être et du prochain comme toi-même ? Qui est ton 

prochain ? Qui réveille en toi la compassion ? Un 

inconnu, ton/ta propre « frère/sœur » ? 

Morgane Bonnardel, consacrée, à JET 

Ce que je retiens de ma lectio de Luc  



Mercredi 19 mars 
Prier pour vivre le combat spirituel 
Luc 11, 1-36 

« Seigneur, apprends-nous à prier ! » Quelle prière 

pour recevoir la force d’aimer en vérité Dieu et le 

prochain ? La prière de Jésus. Cette prière de 

louange et de demande. Oui, je peux demander à 

Dieu ce dont j’ai besoin pour vivre. Le Père de qui 

nous tenons la vie, nous ouvre la possibilité d’un 

dialogue avec lui. Il nous laisse demander ce qu’il 

prépare pour nous. Il nous laisse expérimenter notre 

besoin des choses vitales : le pain, le pardon, la force 

dans les combats, l’Esprit Saint… Que veux-tu 

demander pour vivre aujourd’hui ? 

Morgane Bonnardel, consacrée, à JET 

Ce que je retiens de ma lectio de Luc  



Jeudi 20 mars 
La fausseté des Pharisiens vs  
la confiance en Dieu 
Luc 11, 37–12, 12 

Jésus n’es t pas venu va l ider nos pet i tes 

compromissions quotidiennes mais les dénoncer. Il 

est facile de rester à l’extérieur de nos actes, même 

bons, tout en ne cherchant pas à corriger notre cœur 

profond. Aujourd’hui, tu pourrais relire tes décisions 

de carême et prendre le temps de te demander si tu 

les appliques de manière uniquement extérieure, ou 

si tu laisses Dieu convertir ton cœur dans chaque 

petit acte posé. 

Père Vianney 

Ce que je retiens de ma lectio de Luc  



Vendredi 21 mars 
Convertir son rapport aux biens 
matériels 
Luc 12, 13-34 

« Te voilà avec quantité de biens en réserve. » Le 

carême met en lumière les nombreux biens auxquels 

nous sommes attachés, auxquels on prête d’ordinaire 

peu d’attention. Nous sommes souvent plus riches 

que nous le pensons, puisqu’il est toujours possible 

de nous appauvrir sans pourtant perdre l’essentiel : 

la vie et l’amour de Dieu, les seuls biens qui suffisent 

à combler notre cœur. Quel est le trésor que tu 

passes le plus d’énergie à rechercher, à accumuler, à 

protéger ? Dieu ? ou quelque chose d’autre ? 

Père Vianney 

Ce que je retiens de ma lectio de Luc  



Samedi 22 mars 
Apprendre la vigilance en vue du 
Royaume 
Luc 12, 35-59 

« Pourquoi ne jugez-vous pas par vous-même de ce 

qui est juste ? » Jésus nous avertit sur l’imminence 

d’un jugement divin à venir et nous encourage à nous 

tenir prêts en présentant nos œuvres de justice et de 

char i té ; i l nous place auss i face à nos 

responsabilités : reconnaître par nous-mêmes ce qui 

est juste, entre notre prochain et nous, plutôt que de 

toujours chercher à tirer la couverture à nous. Y a-t-il 

une situation récente où tu reconnais avoir été 

injuste ? Présente-la au Seigneur, à sa miséricorde. 

Père Vianney 

Ce que je retiens de ma lectio de Luc  



Dimanche 23 mars 
L’urgence de la conversion 
Luc 13, 1-9 

« La conversion, c’est exactement cela dont mon 

prochain a besoin ! Et plus il tarde, plus c’est 

mauvais pour lui, comme ces gens punis par le 

destin… » Qui pense cela de toi ? En tout cas, ne 

prends pas le risque d’être retranché de la vigne, car 

c’est bien à toi que Dieu demandera compte des 

fruits de miséricorde que tu auras portés. 

Père Vianney 

Ce que je retiens de ma lectio de Luc  



Lundi 24 mars 
Les paraboles du Royaume 
Luc 13, 10-21 

Reconnais-tu le Royaume dans ces petits riens 

insignifiants dont sont remplies tes journées ? Qu’il 

est facile de déconsidérer l’œuvre de Dieu quand elle 

surgit à contretemps de ma disponibilité, de ma 

bienveillance. Aujourd’hui, choisis de mieux 

considérer les petites graines de moutarde semées 

par la charité des autres, sois toi-même le levain 

invisible dans la pâte en rendant un petit service que 

personne ne verra sinon Dieu. 

Père Vianney 

Ce que je retiens de ma lectio de Luc  



Mardi 25 mars 
Le peuple d’Israël sera-t-il sauvé ? 
Luc 13, 22-35 

« Seigneur, est-ce le petit nombre des élus qui sera 

sauvé ? » Dit autrement, est-ce que moi, qui vais à la 

messe le dimanche, je serai bien sauvé ? Passer par 

la « porte étroite » du baptême est ce à quoi il faut 

s’efforcer mais ne garantit en rien de faire partie du 

banquet des noces, si cela se veut exclusif de tous les 

autres. Le Seigneur t’invite à élargir ton espérance, à 

laisser s’étendre ton regard pour qu’il ait la largeur de 

la charité de Dieu. Celle-ci s’étend « de l’orient et de 

l’occident, du nord et du midi. » Quel est mon regard 

sur ceux qui ne connaissent pas Dieu ? Comment la 

générosité de Dieu me surprend-elle encore ?  

Bénédicte Iweins, théologienne à JET 

Ce que je retiens de ma lectio de Luc  



Mercredi 26 mars 
Prendre la dernière place 
Luc 14, 1-11 

Seigneur, ton amour s’étend non seulement à tous les 

hommes, mais à tout l’homme. Aujourd’hui tu nous 

appelles à descendre dans les profondeurs de la vraie 

nature de ton amour pour nous. L’humilité n’est pas 

seulement une manière d’imiter le Christ mais une 

façon de connaître Dieu et de vivre son Salut. Oui, 

l’amour du Seigneur nous relève, mais seulement 

après que nous l’ayons rencontré dans une humble 

humilité, en nous-mêmes ou chez les autres. Alors 

seulement nous serons élevés des profondeurs vers 

les hauteurs pour pouvoir annoncer le Christ à tout 

homme. Dans quels lieux m’appelles-tu aujourd’hui à 

descendre pour faire l’expérience de ton amour ? 

Quels sont les lieux où je m’enferme par fierté dans 

« ma conscience isolée » (Pape François) 

m’éloignant des choses et des personnes ? 

Bénédicte Iweins, théologienne à JET 

Ce que je retiens de ma lectio de Luc  



Jeudi 27 mars 
Les pauvres sont les vrais invités 
Luc 14, 12-24 

Tu es invité à un grand dîner ! C’est toujours cette 

histoire du banquet de noce qui se poursuit et 

derrière cela la question de savoir qui est sauvé. 

Alors que les premiers invités restent à leurs affaires, 

il s’agit au contraire d’entrer dans la logique 

d’alliance qui est proposée à tous. Il s’agit de 

« prendre un repas » ; la nourriture que Dieu nous 

donne est l’Amour même de Dieu dont nous sommes 

appelés à vivre. Non pas dans une logique morale, du 

type « je communie donc je dois vivre comme cela », 

mais dans une logique de transformation du type « je 

communie donc je deviens », en étant entraîné dans 

la dynamique de l’offrande du Christ. Cette 

démarche suppose simplement un cœur tout entier 

disponible pour s’unir à ce don total. Dieu t’appelle 

aujourd’hui à répondre par ta disponibilité à son 

amour. C’est le pas qu’il te demande. Comment ta 

disponibilité à l’appel du Christ s’exprime-t-elle 

concrètement ? 

Bénédicte Iweins, théologienne à JET 

Ce que je retiens de ma lectio de Luc  



Vendredi 28 mars  
Renoncer à tout pour garder le sel 
Luc 14, 25-35 

Non ! À travers cette demande de disponibilité 

totale, le Christ ne vient pas détruire tous les liens 

familiaux, mais plutôt les restaurer. Non pas sous le 

prisme de la possession, “SON père, SA mère, SA 

femme, SES enfants, SA propre vie”, qui consiste à 

ériger autant de petites clôtures autour de son âme. 

La peur du bien acquis te pousse à t’y attacher plus 

fortement, de sorte que lorsque l’on te demande de 

sortir et de faire partie de quelque chose de plus 

grand, tu es incapable d’y répondre. À l’école de la 

Croix, tu fais l’expérience que la vie ne se retient pas, 

qu’elle est faite pour être donnée, car « l’homme ne 

peut pleinement se trouver que par le don 

désintéressé de lui-même » (Gaudium et Spes 24). 

Dans quel lieu as-tu déjà éprouvé cette joie de la vie 

donnée ?  

Bénédicte Iweins, théologienne à JET 

Ce que je retiens de ma lectio de Luc  



Samedi 29 mars 
Les deux premières paraboles de la 
miséricorde 
Luc 15, 1-10 

Le Christ vient faire tomber ces murs que tu ériges 

autour de ton âme avec le fils barbelé de tes 

certitudes. Il est celui qui te cherche, et tu sais bien 

au fond de ton cœur que tu as besoin d’être 

recherché par quelqu’un, que tu as besoin d’être 

sauvé. Mais cette sortie de soi du Bon Pasteur est 

aussi pour toi : il associe à la joie des retrouvailles 

« amis et voisins ». Seul celui qui apprend à donner 

sa vie, à donner la vie à d’autres peut savoir à quel 

point il peut aimer et faire du bien, source de la vraie 

joie. 

Bénédicte Iweins, théologienne à JET 

Ce que je retiens de ma lectio de Luc  



Dimanche 30 mars 
Les deux fils et leur père prodigue 
Luc 15, 11-32 

Dans cette parabole, le vêtement manifeste la 

condition nouvelle dont est revêtu le plus jeune fils, 

de retour à la maison. C’est le père qui ordonne sa 

vêture. Ce vêtement est tout à la fois un manteau de 

miséricorde, de salut et de joie. On l’appelle « la 

parabole du fils prodigue » mais elle est tout autant 

et peut-être d’abord celle du « père miséricordieux ». 

Quel visage du père m’apparaît dans ce récit ? Si je 

ferme les yeux, comment est ce manteau qui 

recouvre les épaules du fils retrouvé ? Quel tissu ? 

Quelles couleurs ? Quelle forme ? La miséricorde est 

une expérience charnelle, laissons-nous revêtir. 

Père Julien 
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Lundi 31 mars 
L’argent et le vrai bien 
Luc 16, 1-13 

Le maître ne fait pas l’éloge de la malhonnêteté mais 

de l’habileté de son intendant devant ce qui est 

intrinsèquement trompeur : l’argent. Nous avons 

besoin de l’argent pour vivre mais il n’existe pas de 

situation où l’argent n’est pas trompeur. Illusion de 

vie, illusion de providence, il est celui qui cherche 

toujours à capitaliser. « Vous ne pouvez pas servir à 

la fois Dieu et l’argent. » Comment le dompter 

alors ? En trompant l’argent trompeur. L’argent a 

besoin d’une finalité plus grande que lui pour ne pas 

nous entraîner sur ses pentes. Je peux ainsi utiliser 

l’argent pour répondre à ma vocation à l’amour. 

Père Julien 
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Mardi 1er avril 
La Loi et le Royaume 
Luc 16, 14-18 

Des cœurs qui ne voient plus leur dureté et leur 

esclavage : les Pharisiens se moquent de Jésus et de 

sa doctrine farfelue sur l’argent. Un cœur sclérosé 

s’aveugle et devient maltraitant pour les autres sans 

s’en rendre compte. Il se sera convaincu qu’il fait le 

bien et que c’est en tant que juste qu’il agit. Cela peut 

valoir un temps aux yeux des hommes mais cela ne 

marche pas pour le Royaume. Humilité sans cesse 

re-choisie devant Dieu et devant nos frères et sœurs, 

là se trouve un précieux remède. Si l’entrée dans le 

Royaume implique des efforts « violents », alors ne 

gâchons pas notre énergie en nous trompant de cible. 

Père Julien 
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Mercredi 2 avril 
Le riche et le pauvre Lazare 
Luc 16, 19-31 

Dans la richesse et le confort, on peut se dire qu’on a 

« le temps de changer son cœur. » Le riche croit 

avoir le temps. Pourtant, Jésus dit à propos d’un 

homme et de ses greniers qu’il voulait détruire pour 

en construire de plus grands : « Tu es fou, cette nuit 

même on te reprend ta vie » (Luc 12, 20). Ce riche 

dont on ne connaît pas le nom a vécu comme s’il 

n’allait jamais mourir. Et son erreur tragique se fait 

au détriment de la vie d’un pauvre, d’un frère. Si 

l’abîme entre le riche et le pauvre Lazare est 

infranchissable dans la mort, c’est parce que le riche 

a choisi de creuser ce fossé durant la vie. 

Père Julien 
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Jeudi 3 avril 
La foi pour attendre, plutôt que le 
scandale 
Luc 17, 1-10 

Si le scandale qui est inévitable – nous dit Jésus – est 

grave, ce n’est pas d’abord en raison de ses 

retentissements médiatiques. C’est parce qu’il peut 

faire chuter les plus petits d’entre nous. Être une 

occasion de chute, s’il y a une chose à craindre et à 

fuir, ce serait celle-là. Comment être le gardien de 

son frère ? Peut-être en pardonnant inlassablement, 

ou en prenant la tenue de service qui donne la joie à 

celui qui la revêt. Dans la maison de Dieu, le service 

nous fait expérimenter qu’on fait partie de la famille. 

Pardon ou service, tous deux augmentent la foi. 

Père Julien 
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Vendredi 4 avril 
Attendre le jour de Dieu 
Luc 17, 11-37 

« Le règne de Dieu est parmi vous. » Quand tu pries 

Dieu, quand tu rends gloire à Dieu, non seulement tu 

rends présent le Royaume, mais tu le reçois aussi 

comme un don et non un dû. Comme le Samaritain 

qui est le seul à prendre le temps de revenir 

remercier Jésus, prends spécialement le temps de 

reconnaître les bienfaits du Seigneur dans ton 

quotidien, remercie-Le. Reconnaître Sa présence 

t’aidera à cultiver un cœur qui veille, un cœur qui 

cherche, un cœur qui a soif de témoigner du règne 

de Dieu. 

Claire Guédez, consacrée, à JET 
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Samedi 5 avril 
Le modèle des enfants pour bien prier 
Luc 18, 1-17 

La prière de la veuve et celle du publicain : une 

prière persévérante, une prière humble. Comme 

pour conclure, Jésus donne à ses apôtres le modèle 

des tout-petits. À leur suite, le Christ t’invite à prier. 

Si la fidélité à la prière est difficile, ne te décourage 

pas ! Persévère comme le petit enfant qui veut 

monter une marche trop haute. C’est précisément là 

que le Seigneur te rejoint pour t’élever Lui-même. 

Accueillir ta petitesse te conduit à L’accueillir Lui, 

ton unique Sauveur. Prie lentement : « Notre 

Père… » 

Claire Guédez, consacrée, à JET 
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Dimanche 6 avril 
Tout quitter pour suivre Jésus 
Luc 18, 18-43 

« Bon maître. » Contemple aujourd’hui la bonté de 

Dieu qui se donne à toi totalement dans 

l’Eucharistie. Comme pour ses Apôtres, Jésus 

appelle le notable à tout quitter. Jésus Lui-même a 

tout quitté, jusqu’à offrir sa vie, pour te donner la Vie 

éternelle, pour te rendre la vue. Le Christ t’invite à 

Le suivre pour que tu Le rencontres, Le supplies, 

pour que tu répondes à sa question : « Que veux-tu 

que je fasse pour toi ? » Présente à Jésus une ascèse 

difficile et rends grâce pour une ascèse qui t’aide à 

Le suivre. 

Claire Guédez, consacrée, à JET 
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Lundi 7 avril 
La rencontre avec Zachée 
Luc 19, 1-10 

Beauté de la rencontre de deux désirs : celui de 

Zachée qui cherche à voir Jésus, même si c’est peut-

être un désir mondain et celui du désir brûlant de 

Jésus qui a soif du cœur de Zachée. L’évangéliste 

reprend les mêmes mots « descendre » et 

« vite »comme pour signifier que le désir de Jésus 

rejoint et dilate celui de Zachée qui aussitôt se 

convertit généreusement. 

Toi aussi, entends cette parole de Jésus qui a soif de 

ton amour : « Aujourd’hui il faut que j’aille demeurer 

dans ta maison. » Que réponds-tu ? 

Claire Guédez, consacrée, à JET 

Ce que je retiens de ma lectio de Luc  



Mardi 8 avril 
La parabole des mines 
Luc 19, 11-28 

Bonne nouvelle, tu es aussi invité à participer à la 

venue du Royaume de Dieu dès maintenant ! Non 

seulement en accueillant sa Miséricorde mais aussi 

en faisant fructifier les mines que le Seigneur te 

confie. C’est une sérieuse et belle responsabilité. 

Nomme tes talents, tes qualités, tes richesses (foi, 

famille, amis, collègues, études, travail, temps…) et 

rends grâce au Seigneur. Que fais-tu de ces biens ?

Acceptes-tu de les développer, de les partager dans 

tes différents lieux de vie ? 

Claire Guédez, consacrée, à JET 
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Mercredi 9 avril 
Jésus entre dans Jérusalem 
Luc 19, 29-48 

« Hosanna, Béni soit celui qui vient ! » (Ps 117,25) 

C’est le moment de chanter. Pour cela, tu as ta 

bouche mais aussi tout ton être avec lequel adorer : 

c’est cela étendre ton manteau devant le Seigneur ! 

La création, même les pierres, attendent que tu sois 

leur voix. Le psaume annonce alors une bénédiction 

de la part de celui qui est acclamé (Ps 117, 26), mais 

Jésus pleure. Regarde-le pour que là où ton cœur est 

encore de pierre, ta compassion pour Jésus et pour le 

monde qui l’ignore puisse le briser. 

Père Hervé 
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Jeudi 10 avril 
Pièges tendus à Jésus 
Luc 20, 1-47 

Es-tu prêt à faire confiance à Jésus ? Regarde ses 

interlocuteurs tout au long de ce chapitre : ils 

mettent Jésus à l’épreuve, mais ils refusent de 

s’engager. Les disciples, eux, semblent absents. Tu 

vas entrer dans la lecture de la Passion : elle te 

concerne, tu ne peux rester spectateur. La pierre 

rejetée devient pierre d’angle, mais aussi roc sur 

lequel reprendre pied. Faire le signe de croix avec 

attention chaque matin est tremplin pour vivre le 

jour en étant à l’image de Dieu, appelé à la vie 

éternelle, à la suite de Celui qui est le seul vrai 

Seigneur de ta vie. 

Père Hervé 
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Vendredi 11 avril 
Passer du temple de pierre à l’attente du 
salut 
Luc 21, 1-38 

Pendant ce carême, tu as cherché à donner, à 

partager. Mais en réfléchissant, ne penses-tu pas que 

nous donnons surtout de notre superflu… Avec la 

veuve, Jésus t’invite à tout lui donner : même le raté, 

même ta pauvreté, même ton péché. Ce soir, essaye 

de ne pas finir ta journée sans lui offrir tous les 

instants, tous les actes, toutes tes pensées, toutes les 

personnes rencontrées ou ignorées… en le remerciant 

de t’aimer. 

Père Hervé 
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Samedi 12 avril 
Comment préparer mon entrée dans la 
Passion ? 
Luc 22, 1-13 

« Allez faire les préparatifs. » Regarde les églises : 

peu à peu les statues se voilent ; reste la croix, nue ! 

Se dépouiller pour se recentrer. Cherche et choisis le 

silence. Viens souvent en pensée vénérer la croix : 

qu’une part de ton cœur y demeure pour que tu ne 

sois pas emporté par le flot des activités ou de ville… 

Il te faut goûter l’amour du Père demandant à Jésus 

de donner sa vie pour toi comme si tu étais le seul à 

sauver. Jésus aurait pu te sauver par une seule goutte 

de son sang. Pour toi, il donne toute sa vie ! 

Père Hervé 
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Dimanche 13 avril 
Du Cénacle à Gethsémani 
Luc 22, 14-46 

En ce dimanche, Jésus se livre, tu le reçois Pain de 

vie. Il se livre à toi pour que tu te livres à lui. Il veut 

triompher avec toi de la tentation de cloisonner ta 

vie : vie dans le monde vs vie avec lui.  

La liturgie des Rameaux lie deux facettes : Jésus 

entre triomphalement à Jérusalem et Jérusalem 

l’expulse hors d’elle. Si Jésus entre dans ton cœur, 

c’est pour y demeurer et non se trouver mis ensuite à 

la porte. Essaye de multiplier les temps ou les 

actions par lesquels tu mets Jésus au centre pour en 

pensée l’adorer. 

Père Hervé 
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Lundi 14 avril 
Arrestation et reniement 
Luc 22, 47-71 

Aujourd’hui, tu es invité à réfléchir sur la vérité de 

ton lien au Christ. Jésus qui est trahi par Judas et 

renié par Pierre, traverse l’épreuve de la solitude. 

Pourtant, durant son arrestation, face aux outrages, 

devant ses accusateurs, il reste ferme dans sa 

mission. Es-tu prêt à rester fidèle à Jésus, même dans 

les moments difficiles ? Le Christ t’invite à la 

persévérance et si tu te rends compte que tu l’as 

renié, fais comme Pierre et accepte de recevoir sa 

miséricorde. 

Père Alexandre 
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Mardi 15 avril 
La condamnation de Jésus 
Luc 23, 1-32 

Après avoir essuyé le mépris devant Pilate et 

Hérode, Jésus est injustement condamné, alors qu’on 

relâche Barabas, un meurtrier. Chargé de sa croix, et 

conduit au Calvaire, il souffre pour toi, sans révolte, 

offrant son amour jusqu’au bout. ll t’appelle à le 

suivre ! Ne reste pas spectateur de son sacrifice. 

Ouvre ton cœur, reconnais que ton propre péché 

contribue à sa souffrance et laisse-toi transformer. 

Comme Simon de Cyrène, acceptes-tu d’aider Jésus à 

porter sa croix ? 

Père Alexandre 
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Mercredi 16 avril 
Jésus sur la croix 
Luc 23, 33-43 

Durant sa crucifixion, Jésus prononce une parole de 

pardon à ses bourreaux alors qu’il fait face à trois 

nouvelles mises à l’épreuve. Tout d’abord, les chefs 

du peuple se moquent de ce « christ » que Dieu 

semble avoir abandonné. Puis les soldats s’amusent à 

abreuver de vinaigre ce « roi des juifs » 

accomplissant ainsi les paroles d’un psaume. Ensuite 

l’un des malfaiteurs blasphème contre ce « messie » 

qui ne peut même pas sauver sa propre vie. Avec le 

« bon larron », oseras-tu reconnaître en Jésus crucifié 

celui qui peut te sauver ? 

Père Alexandre 
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Jeudi 17 avril 
Recevoir l’eucharistie comme un 
serviteur 
Luc 22, 14-26 

Ta présence à Jésus sur la croix hier te conduit à 

entendre autrement les versets de l’Eucharistie. C’est 

un flash-back. Le présent illumine le passé. Ce que 

tu vis aujourd’hui te donne de mieux comprendre ce 

que tu as vécu autrefois. L’Eucharistie, c’est la croix, 

c’est l’amour qui se donne jusqu’au bout. « Que le 

plus grand se fasse le plus jeune, que le chef se fasse 

le serviteur. » Jésus, serviteur souffrant, serviteur 

humilié. Jésus, tellement plus jeune que chacun 

d’entre nous, car le péché ne l’a pas défiguré, vieilli. 

Comment recevras-tu l’Eucharistie ce soir ? 

Père Jean-Baptiste 
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Vendredi 18 avril 
La mort de Jésus 
Luc 23, 44-49 

Ce moment révèle jusqu’où Jésus est allé dans 

l’obéissance à son Père pour nous sauver. Jésus 

meurt dans l’obscurité et remet l’esprit à son Père. 

Dès ce moment l’Esprit Saint pénètre dans les 

cœurs. Ce salut est universel comme le montre le 

voile du Temple qui se déchire, signe que l’accès à 

Dieu est ouvert à tous. C’est ainsi que le centurion 

peut reconnaître à quel point Jésus est le Juste. 

Aujourd’hui, toi aussi prends le temps d’accueillir ce 

don total, et d’entrer dans le silence et la prière. Car 

c’est dans cette mort que naît ton espérance. 

Père Alexandre 
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Samedi 19 avril 
Observer le repos de la mort 
Luc 23, 50-56 

Malgré les risques, Joseph d’Arimathie ose 

demander le corps de Jésus. Il offre au Seigneur un 

tombeau digne dans lequel personne n’avait encore 

été mis. Saint Luc souligne que les femmes gardent 

le grand repos du sabbat, en mémoire du repos du 

Créateur au septième jour. En accomplissant les 

Écritures, Jésus, le Messie, porte la création à son 

achèvement. Pour toi maintenant, avec les femmes, 

c’est le temps du repos dans l’attente de la nouvelle 

Création. 

Père Alexandre 
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Dimanche 20 avril au matin 
Le message reçu au tombeau 
Luc 24, 1-12 

« Elles étaient désemparées et elles gardaient leur 

visage incliné vers le sol. » On croit trop souvent que 

la Résurrection est le happy end de l’Évangile et de 

la Passion. Mais en fait, qu’il est difficile de s’y 

tenir… Qu’il est inconfortable d’entrer dans cet 

événement à nul autre pareil… C’est un changement 

de repère, une translation dans le monde de Dieu. 

Alors, comme les femmes, sois humble et contente-

toi de redire les mots que les anges mettent dans ta 

bouche. Répète ces mots avec foi, quitte à sembler 

délirant à tes interlocuteurs. Mâche ces mots sans 

cesse et ils finiront par s’ouvrir en toi. 

Père Jean-Baptiste 
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Dimanche 20 avril au soir 
Les disciples d’Emmaüs 
Luc 24, 13-35 

Les deux disciples sont au comble du désespoir : 

Jésus est mort sur le bois de la Croix. Ressuscité, il 

les rejoint et leur parle en marchant « avec eux », 

puis s’arrête et se met à table « avec eux ». Où 

pouvons-nous recouvrer l’espérance ? Où pouvons-

nous reconnaître la présence du Christ ? À chaque 

messe, il nous rejoint pour être « avec nous ». Il nous 

interprète les Écritures : ses paroles rendent notre « 

cœur brûlant ». Il rompt pour nous le « pain » : nous 

ne le voyons pas de nos yeux, mais il est en nous, 

vivant. Ô Christ ressuscité, apprends-moi à vivre la 

messe comme une rencontre avec toi. 

Père Emmanuel 
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Lundi 21 avril 
Et après ? 
Luc 24, 36-53 

« La paix soit avec vous ». La paix est le grand don 

de Dieu. Jésus l’avait annoncé avant sa Passion : « Je 

vous laisse ma paix, c’est ma paix que je vous donne, 

je ne vous la donne pas comme le monde la donne. 

Que votre cœur ne se trouble ni ne s’effraie. » Cette 

paix ne vient pas de l’absence de difficultés, mais de 

la certitude qu’en toute situation, par la puissance de 

son Esprit, le Christ est avec nous et nous ouvre un 

chemin de vie à travers les eaux troubles du péché, 

du mal et de la mort. Chaque messe s’achève comme 

l’évangile de Luc : Jésus, en la personne du prêtre, 

nous bénit, avant de nous envoyer en mission : « 

Allez dans la paix. Vous êtes revêtus d’une puissance 

venue d’en haut. Soyez mes témoins ». Seigneur, « 

me voici, envoie-moi » (Isaïe 6, 8). 

Père Emmanuel 
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Vivre le temps Pascal 

L’expérience du péché et de la mort nous est 

malheureusement déjà familière mais celle de la 

Résurrection nous est étrangère. Déjà « vous êtes 

passés par la mort, et votre vie reste cachée avec le 

Christ en Dieu », écrit saint Paul (Col 3, 3). Il faut 

bien 50 jours pour accueillir dès maintenant dans 

notre vie la grâce de la Résurrection, la consolation 

de la victoire du Christ et la force de son Esprit. 

Si tu le souhaites, tu peux continuer ton chemin avec 

saint Luc, en lisant les Actes des Apôtres. Cela 

t’aidera à demander jour après jour à l’Esprit Saint 

de faire de toi un témoin joyeux de la miséricorde de 

Dieu, un « disciple missionnaire ». 


